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Jeunes gens, voulez-vous étudier
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Vos yeux sont en sûreté si vous m’en confiez le soin. J.-A. McCLURE, O.D., 109 St-Jean,Québec

Rien n’est plus honteux que de faire marcher l’assertion 
et la décision avant la perception et la connaissance.

Spécialités : Ascenseurs de tous genres, Rectification 
de cylindres, réparations générales de machineries.

En avouant ses erreurs on met la raison au présent et le 
tort au passé.

Et l’art, ornant depuis sa simple architecture- 
Par ses travaux hardis surpasse la nature.

(BOILEAU)
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Beaux~A rts

Allez vous inscrire à l’Ecole des Beaux-Arts. 
Les cours sont donnés gratuitement (sauf pour 
le diplôme d’architecture).

Nous donnons aussi des cours préparatoires 
à l’architecture comprenant: les mathémathi- 
ques, la physique et la chimie.

Soyez de ceux qui veulent monter 
et briller dans la société, L’avenir 
est aux jeunes qui travaillent.

La Cie

F.-X. Drolet
INGÉNIEURS MÉCANICIENS
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LE TERROIR
admirer à tous la vertu de discernement de l’Ordre 
local des avocats.”

Y^ > dessin d’ornement, le dessin d'il- 
4 lustration, l’architecture, la pein­
ture, le modelage, l’art décoratif, la 
gravure à l eau forte, -:- -:- -:- --

S’adresser, pour autres renseignements, au

Directeur de l'Eco e des Beaux-Arts
Tél : 2-8564w. 37, St-Joachim, QUEBEC.

Au cours d’une causerie donnée récemment, M. le Chevalier 
Eugène Corriveau a donné sur la question du film américain 
qu a mise à l’ordre du jour une vigoureuse mise en demeure 
de l’honorable premier ministre de cette province, Monsieur 
Taschereau, une expression d’opinion qui mérite d’être signa­
lée. Il estime que la disparition du film américain serait véri­
tablement un bienfait au double point de Vue moral et 
financier.

“ Jusqu’ici, dit-il, aucune compagnie cana­
dienne de cinéma ne pouvait espérer se former, 
avec la perspective de se maintenir dans la voie du 
progrès, faute de débouché. Le retrait des fastidieux 
producteurs américains ouvrira d’abord le marché 
de la province de Québec à la production de chez 
nous, puis à celle des grands films français, 
italiens, espagnols et anglais, surtout si les 
propriétaires de théâtres et nos capitalistes s’im­
prègnent bien de la situation et des avantages à en 
retirer . . .

Sous le rapport de l’Art, nous avons tout à 
gagner en abandonnant le genre fumiste qui nous 
vient des Etats-Unis pour adopter celui plus 
exact, plus moral, plus instructif et plus vrai que 
nous donne la reproduction sur l’écran d'un chef- 
d’œuvre littéraire et d'une page d’histoire vécue. 
M. Corriveau a fait allusion à un projet qu’il 
caresse : la formation d'un consortium de finan­
ciers canadiens en vue d’entreprendre la production 
de vues animées. Que de belles choses nos conci­
toyens pourront alors voir à l’écran, grâce à la 
disparition de la production truquée du film 
américain si notre organisation naissante réussit.”

Maxime LeDOYEN
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